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Durant sa vie l'enfant a'-rit beaucoup aimé son crucifix, elle 
avait l’habitude de le tenir à la main pendant un temps consi­
dérable. Quand, après son action de grâces, on lui avait servi 
sa légère réfection, c’était sa coutume de prendre son crucifix, 
et de se tourner du côté du mur pour continuer sonc olloque 
avec Jésus.

Un jour elle apprit qu’une messe allait être dite pour l’âme 
de sa mère. Trois ou quatre jours après, elle nous demanda si 
la messe avait été célébrée, et si sa mère viendrait à sa ren­
contre quand elle-même irait à • Saint Dieuk».

Sa manière de faire un acte de contrition était on ne peut 
plus touchante.

Plusieurs fois, durant la dernière semaine de sa maladie, 
elle pleura amèrement, parce quelle ne pouvait pas recevoir la 
sainte communion.

Un jour que l’infirmière craignait de la laisser seule, Nellie 
voulut à toute force qu’elle allât à la messe. « Allez, lui dit-elle, 
et quand vous aurez reçu Saint Dieu, revenez m’embrasser ».

C’est en grande partie à son excellente infirmière que Nellie 
fut redevable après Dieu de sa précoce sainteté. Déjà nombre 
de faveurs ont été obtenues par différentes personnes, grâces à 
son intercession ».

D’après le confrère qui nous tnnsmet ce récit, — dit la 
Revue de l'Adoration réparatrice, de Rome, à qui nous avons 
emprunté le réc't touchant que l’on vient de lire,— cette infir­
mière n’est probablement pas une religieuse, mais une per­
sonne séculière au service des Sœurs. Le détail est à retenir, 
à une époque où l’on chasse de nos hôpitaux les religieuses. 
La force matérielle peut exiler ces saintes filles; mais, si mal­
heureux et si avili que soit un pays, aussi longtemps qu’il y 
restera une âme catholique, il est une chose que le bras de 
l’homme ne réussira jamais à arracher du sol de la patrie et 
que la persecution ne pourra qu'enraciner : c’est le zèle pour 
le salut des âmes. Les amis du Cœur eucharistique de Jésus 
ont une spéciale obligation : c’est de multiplier leurs prières 
et leurs efforts pour la préservation des petits enfants et des 
âmes innocentes.

La tempérance en Norvège

L’antique Scandinavie a été si longtemps fameuse comme 
le pays des rudes buveurs que l’intempérance est devenue une


